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Hans LINDBERG et le
HSV HAMBOURG ont
assuré à la fois le spec-
tacle et le résultat, se
posant en favoris de cet
ET09. On est impatient
de voir ce que Montpellier
va présenter ce soir.
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EDITO
CHAUD DEVANT !

Le jeudi, premier jour de
l’EuroTournoi est passé ! Cette
année plus que jamais, le temps
s’est mis au diapason. « Chaud »
la gestion de l’arrivée des
équipes, des invités, de tous ces
gens que nous attendions depuis
le jour où les premières lignes de
ce 16ème EuroTournoi se sont
dessinées. « Chaudes »  les diffé-
rentes  mises en places au
Rhénus, dans cette fourmilière
menée de main de maître par
Zaki où redoublent les énergies
et les initiatives…et redouble le
contrôle. Chaude était espérée
l’ambiance dans le public pour
cette journée inaugurale….dans
ce domaine, c’est bien la tempé-
rature, la météo qui a volé la
vedette. 

Nous nous sommes quittés
les yeux rivés sur le sol luisant et
humide du Rhénus, nous nous
réveillons ce matin sur les toits et
les rues de Strasbourg luisants
de pluie. Le poignet est endolori
de s’être éventé des heures
durant. Les effets de cette pluie
salvatrice devraient nous per-
mettre de vivre intensément la
seule chaleur qui vaille, celle des
rencontres proposées aujour-
d’hui….l’entrée en jeu de
Montpellier est en la matière la
meilleure des garanties.

CC
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La plaquette 
officielle du
Tournoi 2009
est en vente 
aux caisses

2€ VENDREDI 21 AOUT 2009

18h00 HAMBOURG - SILKERBORG   
20H00 MOSCOU - MONTPELLIER   

AUJOURD’HUI
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PENDANT CE TEMPS AU VIP
La grande famille du handball se retrouve tous les ans au VIP de l’ET

Sc re T

OULE 1

RN Löwen - Moscou 29 - 32 15 - 17
Moscou - Montpellier - -

RN Löwen - Montpellier - -

OULE 2

Chambery - Hambourg 29 - 31 16 - 16
Hambourg - Silkeborg - -
Chambery - Silkeborg - -

OULE 1 ts N - Di

1 RN Löwen 2 1 1 0 0 32 29 3
2 Moscou 0 1 0 0 1 29 32 -3

Montpellier 0 0 0 0 0 0 0 0

OULE 2 ts N - Di

1 Hambourg 2 1 1 0 0 31 29 2
2 Chambery 0 1 0 0 1 29 31 -2

Silkeborg 0 0 0 0 0 0 0 0

Ty e C b N N re Total

GB CHA 16 DUMOULIN Cyril 10

GB RNL 1 SZMAL Slawomir 10

GB HAM 1 BITTER Johannes 9

GB HAM 12 SANDSTRÖM Per 8

GB MOS 1 Grams Oleg 6

GB MOS 12 Budko Ievgenii 6

GB RNL 12 FRITZ Henning 4

GB CHA 1 ROBIN Mickaël 1

GB MON 12 STOJINOVIC Nejbosa 0

GB MON 16 KARABOUE Daouda 0

GB SIL 1 PERSSON Anders 0

GB SIL 16 PROST Primoz 0

Ty e C b N N re Total

J CHA 26 JOLI Guillaume 13

J RNL 3 GENSHEIMER Uwe 9

J RNL 8 BIELECKI Karol 6

J HAM 18 LINDBERG Hans 5

J CHA 7 ROINE Bertrand 5

J MOS 7 Kovalev Dmitry 5

J MOS 31 Dibirov Timur 5

J MOS 47 Starykh Andrey 5

J HAM 6 LACKOVIC Bla•enko 4

J HAM 22 LIJEWSKI Marcin 4

J CHA 25 DETREZ Grégoire 4

J MOS 20 Chipurin Mikhail 4

J MOS 22 Ivanov Roman 4

J RNL 17 KLIMOVETS Andrej 4

J HAM 3 SCHRÖDER Stefan 3

J HAM 17 GRUNDSTEN Nicklas 3

J HAM 19 LIJEWSKI Krzysztof 3

J MOS 10 Chernoivanov Alexander 3

J MOS 11 Shel’menko Sergiy 3

J RNL 15 MÜLLER Michael 3

BUTEURS 

GARDIENS
[ Arrêts ]

RESULTATS

STATS

CLASSEMENTS



R-N LÖWEN 29
MOSCOU 32
Arbitres : MM. Bounouara et Sami. Mi-temps : 15-17. 2 500 specta-
teurs.
RHEIN-NECKAR LÖWEN : Fritz (1re-30e, 4 arrêts) et Szmal (30e-
60e, 10 arrêts) au but. Gensheimer 9 (dont 4 pen.), Bielecki 6,
Klimovets 4, Müller 3, Sigurdsson 2, Stefansson 2, Alvanos 1,
Roggisch 1, Tkaczyk 1, Prieto, Harbok, Myrhol. Entraîneur : Ola
Lindgren. Exclusions pour 2 minutes : Roggisch (1, puis carton rouge
60e'), Bielecki (2x), Myhrol.
MOSCOU : Grams (1re-30e, 6 arrêts) et Budko (30e-60e, 6 arrêts) au
but. Dibirov 5, Starykh 5, Kovalev 5, V. Ivanov 4 (dont 2 pen.),
Chipurin 4, Shel'menko 3, Chernoivanov 3, Filipov 2, Shishkarev 1,
Aslanyan, Yatsukov, Skopintev, Rastvortsev, Zotov, Kamanin,
Kashrin. Entraîneur : Vladimir Maksimov. Exclusions pour 2 minutes
: Filipov, Rastvortsev.

Affronter Hambourg s'avérait difficile pour Chambéry, le
faire sans Daniel Narcisse relevait de la mission impos-
sible. C'est désormais officiel, le Réunionnais va quitter
la Savoie pour rejoindre la Bundesliga, et Kiel plus pré-
cisement. Comme Philippe Gardent devait aussi faire
sans ses internationaux juniors pas encore rentrés du
Mondial égyptien, le manque de rotation et de profon-
deur de banc de touche allait s'avérer rédhibitoire en fin
de match alors que tout était encore possible.
Oui, tout était encore possible. Chambéry avait pris le
meilleur départ avec un 4-0 en quatre minutes. C'était
nécessaire parce que les Allemands revenaient vite.
Lindberg égalisait à la 11e' (6-6) et malgré beaucoup de
déchet, les Savoyards faisaient plus que jeu égal et
reprenaient même 3 buts d'avance sur un missile de
Roiné (14-11, 24e'). Lackovic, un but et une passe déci-
sive dans les instants qui suivirent, entretenait le sus-
pense puisque Martin Lijewski égalisait dans les der-
nières secondes (16-16).

Jouant au maximum l'engagement rapide, les
Hambourgeois prirent momentanément les com-
mandes, 16-17 puis 17-18 par Schröder. Mais
emmenés par un Joli des grands soirs, 13 buts en tout
pour l'ailier droit, les joueurs de Philippe Gardent repre-
naient jusqu'à deux buts d'avance: 22-20, 42e' et fina-
lement 25-23, 48e'. C'est alors qu'intervint la baisse de
régime redoutée côté savoyard. Lindberg égalisait à la
50e' puis prenait les devants au score une minute
après (25-26). Chambéry avait beau résister, Dumoulin
faire quelques arrêts, les frères Lijewski sonnaient le
glas des espoirs savoyards...

Eric SEYLLER

CHAMBERY 29
HAMBOURG 31
Arbitres : MM. Dentz et Reibel. Mi-temps : 16-16. 3 000 spectateurs.
CHAMBÉRY : Robin (1re-22e, 1 arrêt) et Dumoulin (22e-60e, 10
arrêts) au but. Joli 13 (dont 5 pen.), Roiné 5, Detrez 4, N'Diaye 2,
Nocar 1, Busselier 1, Botti 1, Calandre 1, Palma 1, B. Gille, Marroux.
Entraîneur : Philippe Gardent. Exclusions pour 2 minutes : Calandre
(2x), N'Diaye, Roiné.
HAMBOURG : Bitter (1re-30e, 9 arrêts, 1 but) et Sandström (30e-
60e, 8 arrêts) au but. Lindberg 5, M. Lijewski 4, Lackovic 4, K.
Lijewski 3, Schröder 3, Grundsten 3, G. Gille 2, Jansen 2, Flohr 2,
Vori 2, Ginders, Schliedermann. Entraîneur : Martin Schwalb.
Exclusions pour 2 minutes : Jansen (2x), Vori.

Première sensation hier soir au Rhénus. En effet, les
Rhein-Neckar Löwen, parmi les favoris du tournoi, ont
subi la loi de l'outsider moscovite.
Disputée dans une moiteur de forêt tropicale, la ren-
contre a vu les Russes prendre les devants d'entrée.
Deux pertes de balle allemandes et ce sont autant de
buts dans l'escarcelle adverse, Ivanov trouvant ses
pivots dans une défense allemande un peu amorphe
(2-6, 8e'). Les Russes ne sont pas réputés pour leur jeu
spectaculaire, le kung fu conclu par Kovalev prouve le
contraire (5-8, 12e'). Mais Rhein-Neckar par Bielecki et
Klimovets revient dans le jeu. Sa défense est enfin en
place et la jonction s'opère à 11-11 (Tkaczyk 20e').
Dans la foulée Klimovets donne même l'avantage à son
équipe. Ce sera la seule fois du match où Moscou sera
derrière. Une dernière égalité à 14 et c'est fini pour
Rhein-Neckar. Les Russes atteignent la mi-temps avec
deux buts d'avance (15-17).

La seconde période commence comme se terminait la
première. Kovalev et Filippov marquent et Moscou
prend le large face à des Allemands jouant à 4 contre
6: 16-21 (35e'). Les joueurs de Maximov gèrent leur
avance (19-24, 39e' puis 22-27, 48e'). Les sociétaires
de la Bundesliga  grappillent cependant, grâce aux
montées de balle et aux penalties de Gensheimer.
C'est ce dernier qui, aidé par Bielecki et Muller notam-
ment, signe le -1 (28-29, 56e'). Mais comme en pre-
mière période, les Allemands n'arrivent pas à prendre
les devants. Le carton rouge dont écope le rugueux
Roggisch à la dernière minute pour une jolie cravate
sur un adversaire symbolise l'impuissance de son équi-
pe à se défaire des Moscovites dont Montpellier devra
sacrément se méfier ce soir...  

Eric SEYLLER
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LES MATCHS

Retrouvez toutes les infos sur notre site Internet La plaquette officielle
de l'ET 09 est en vente

à la caisse 
2 €



PORTRAIT

55

Par Eric SEYLLER  - Photo J.HAEUSSER

Difficile d'échapper au
handball quand papa,
maman et le grand frère
y sont déjà impliqués.
Mickaël Robin est
tombé dans la marmite
alors qu'il avait à 5 ans à
peine... C'est à la SP

Neuhof qu'il touche ses
premiers ballons. Il fait
son peit bonhomme de
chemin puisqu'il y visite
toutes les catégories de
jeunes ou presque: "La
SPN était un club fami-
lial et sympa, j'y ai gardé
les buts jusqu'à 16 ans."
Euh au fait, pourquoi
gardien? "En fait, je n'en
sais rien. Ca s'est fait
comme ça. Peut-être
parce que c'était le
poste où je me
débrouillais le mieux..."
Donc, le Neuhof jusqu'à
16 ans et le départ pour
l'équipe réserve de
Sélestat qui évolue en
N2. C'est là que tout
s'accélère. Au bout de
six mois, il intègre l'équi-
pe 1 en D1. "Je n'avais
aucune idée que ça irait
aussi vite! J'ai fait les
matches aller avec la

"deux" et les matches
retour avec la "une"!
Pas facile de jouer dans
la cour des grands à 16
ans, surtout à un poste
comme celui de gardien.
Igor Tchoumak, le gar-
dien n°1 du SCS à l'é-

poque va le prendre en
mains: "C'était un des
meilleurs gardiens au
monde. Il m'a beaucoup
fait bosser, m'a apporté
son expérience. En fait,
il me faisait plus tra-
vailler qu'il ne bossait
lui-même! Ca reste un
grand souvenir!"
Micka passe six saisons
à Sélestat, six saisons
ponctuées de bas et de
hauts: "Le top fut la sai-
son où nous avons fini
6e de D1. On battait tout
le monde à domicile,
seul Montpellier nous a
battus au COSEC
Griesmar. Avec
M'Gannem ou Tej,
notamment, on faisait
peur aux autres équipes
quand elles venaient à
Sélestat!"
Mais vient le moment où
il est temps de progres-

ser, de connaître autre
chose. Micka se fait un
nom parmi les jeunes
gardiens français et
intéresse plusieurs
clubs. Créteil notam-
ment, mais surtout
Chambéry. "Aller à
Chambéry, c'était la
possibilité de jouer des
titres et, par dessus tout,
de connaître la Ligue
des Champions. C'est
magnifique à jouer, un
tel niveau de jeu, c'est
transcendant." Dans
cette compétition, les
Savoyards ont connu le
très bon, victoires à
Celje et Zagreb et le
beaucoup moins bon,
défaite de 15 buts à
Rhein-Neckar. "Etre
régulier en LDC, c'est
très difficile. On va le
voir sur cet Euro Tournoi

d'ailleurs car la plupart
des équipes aspirent au
final four de la compéti-
tion."
Progressant en club,
Mickaël lorgne aussi du
côté des Bleus. "C'est
un objectif à long terme
car Thierry Omeyer est
monstrueux et le sera
encore quelques

années. En tout cas, je
vais tout faire pour y
arriver!". A défaut des
Bleus, le Chambérien a
connu leur antichambre,
l'équipe de France A', à
l'occasion des derniers
Jeux méditérranéens
avec au bout du compte,
une finale perdue contre
la Bosnie.
Quelles perspectives
pour cette saison avec
Chambéry? "Si on perd
Daniel Narcisse (Kiel?),
ce sera un coup dur, il
sera difficile voire
impossible à remplacer.
Mais le groupe com-
mence à bien se
connaître et si on n'a
pas les mêmes pro-
blèmes de blessures
que la saison dernière,
on devrait pouvoir tirer
notre épingle du jeu.

Bon, c'est vrai, on est
quand même un peu
dans le flou..."
Les quatre jours de cet
EuroTournoi permettront
peut-être de clarifier la
situation chambérienne,
sur le terrain tout du
moins...  

E.S

ROBIN DANS LES BOIS
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POTINS
RETROUVAILLES
Les frères GILLE sont bien trois
mais Bertrand, blessé, n’est pas de

la partie à Strasbourg. Cela n’a pas
empêché Guillaume et Benjamin
de se retrouver et de jouer l’un
contre l’autre, Guillaume avec
Hambourg et Benjamin avec
Chambéry. A quand les trois fran-
gins à nouveau réunis en Savoie ?

PARTIRA ?
Le feuilleton Daniel NARCISSE
continue... Partira, partira pas ? et
si oui, où ?
Le fait qu’il ne joue pas hier soir
avec Chambéry, laisse supposer
qu’il partira. Mais ce matin le site
internet de Kiel annonce qu’il ne
viendra pas tout en évoquant la
surenchère des Rhein Neckar
Löwen dans ce transfert (on

évoque la somme de 1.3 Millions
d’euros). Par contre aucune info
sur le site des RNL concernant
cette transaction.

SUPPORTERS
Avec le retour des clubs allemands,
l’ET enregistre aussi une grosse
augmentation des supporters
d’outre-Rhin. Un groupe de fans de
Hambourg a assuré le spectacle
hier soir et un supporter des RN
Löwen est venu de Mannheim en
scooter 50cc (limité à 45 km/h....)
entièrement décoré aux couleurs
du club. Les réservations de billets
venues d’Allemagne ont été très
nombreuses ces derniers jours et le
WE devrait être chaud.

DOCS DE CHOC
Le chambérien Grégoire DETREZ
a été touché à l’arcade sourcilière
dans le match contre Hambourg.

Saignant abondamment, il a été
pris en charge par un de nos “Docs
de choc” en la personne de Manu
BIDET qui la suturé en deux temps
trois mouvements. On est heureux
de vérifier l’efficacité de l’équipe
médicale.... mais pas trop quand
même dans l’intérêt des joueurs.

BONGO !
A partir de ce soir les organisateurs

de l’ET vous proposent de tester
les “Bongo Clap” très à la mode
dans les salles allemandes. Cette
feuille de carton, avec des plis en
accordéon permet, une fois pliée

de servir de claquette en la tapant
sur sa main ou son genou et une
fois dépliée elle affiche un slogan.
Suivez le speaker...
Accessoirement, elle sert d’éven-
tail....

SEANCE DE TRAVAIL
L’accompagnateur sur l’ET de
Montpellier, Jean Brice GAILLARD
est également l’entraineur des -16
ans masculins de Schiltigheim. Il
avait obtenu l’autorisation ce matin
de faire suivre à ses joueurs une
séance d’entrainement du MAHB,
avec petit séance de dédicaces à la
fin. Super sympa de la part du club
héraultais et de son manager
Patrice CANAYER.

REMISE DE TROPHEES
Ce soir sur le terrain du Rhénus
Sport, Mr Bernard STALTER, le
président de la chambre des
métiers d’Alsace (nouveau parte-
naire de l’ET) remettra des maillots
de l’équipe de France aux lauréats
de Olympiades des métiers. Belle
initiative de rapprochement de l’ap-
prentissage et du sport.

Hier, en fin d'après-midi, les
fans du handballeur Nicola
Karabatic ont eu l'occasion de
rencontrer le joueur et de se
faire dédicacer ballons,
maillots, chaussures et photos.
A 17 h 45 devant les portes du
magasin Adidas de la rue des
Grandes-Arcades, une cin-
quantaine de fans trépignent
d'impatience dans l'attente de

leur plus grande star, Nicola
Karabatic. A son arrivée, les
filles crient son nom, les
applaudissements retentissent
et les premiers commentaires
ne tardent pas à se faire
entendre. « Qu'est-ce qu'il est
grand ! C'est un steak ! Il est
vraiment très musclé ! », s'ex-
clame Benjamin, 18 ans, venu
spécialement en train
d'Ernolsheim pour l'occasion. 
« Il a l'air sympathique »

« Waouh, il est aussi beau
qu'à la télévision », s'enthou-
siasme Léona, 17 ans. « Non,
il est encore mieux en vrai. Au
moins là, il ne transpire pas »,
renchérit Céline, 23 ans.
A 18 h, la séance de dédi-

caces commence. Pressé
d'approcher « le meilleur
joueur du monde de handball
», on s'avance, appareil photo
en main. Dans la foule, les fans
du champion du monde sont
nombreux. Pour certains,
comme Fabrice, un Fédinois
de 47 ans, cette rencontre est
l'occasion de féliciter l'arrière-
gauche de l'équipe de France
pour ses prestations « qui font
rêver ». « Sur le terrain, il met
beaucoup d'énergie. Il a beau-
coup de force, il tire bien, mais
sa plus grande qualité, c'est
qu'il a une très bonne vision du

jeu. Quand il y a une occasion,
il ne la rate pas », explique
Nicolas, 15 ans. Alors, de
savoir que le joueur du club
allemand de Kiel revient en
France en ravit plus d'un. «
Avec lui, Montpellier qui est
déjà une très bonne équipe
obtiendra de meilleurs résul-
tats, c'est certain », pronos-
tique Benjamin, 25 ans. « Moi,

ce dont j'ai hâte, c'est de le voir
jouer avec son frère. Je pense
qu'ils vont former un super duo
», s'enthousiasme Lucas, 13
ans.
La rencontre est courte - une

photo et une dédicace - mais
largement à la hauteur des
attentes des inconditionnels du
jeune sportif. « C'est émouvant
de rencontrer un champion de
cette envergure. Il a l'air sym-
pathique et il est très souriant
», se félicite Denis, 54 ans.
Nicola Karabatic, lui aussi,
savoure le moment. 
« Les Strasbourgeois
sont chaleureux »
« C'est toujours agréable de

voir qu'il y a plein de monde qui
vient me soutenir. Cela me
motive pour les matchs à venir
», dit-il, ravi. « Surtout que c'est
à Strasbourg. Étant donné que
c'est la première ville où j'ai
vécu en arrivant en France,
cela me fait toujours très plaisir
de revenir. Ici, les gens sont
extrêmement chaleureux. »
Demain, la star du handball,

qui jouera sous les couleurs du
maillot montpelliérain, sera sur
le terrain du Rhenus dès 20 h
pour affronter Moscou. 

Lisa Etcheberry
DNA 21 08 2009

DE RETOUR PARMI LES SIENS
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NOS VOISINS
MOSCOU
Moscou (en russe : Москва) est la
capitale de la Fédération de Russie
et la plus grande ville d'Europe.

Moscou est située sur la rivière
Moskova, dont elle est l'homonyme
en langue russe. La ville se situe
dans la partie européenne de la
Russie et administrativement dans
le district fédéral central. Moscou a
le statut de ville fédérale. La ville
est enclavée dans l'oblast de
Moscou mais en est administrative-
ment indépendante.

Moscou est la ville la plus peuplée
d'Europe avec 10,22 millions d'ha-
bitants intra-muros en 2008 et
14,74 millions d'habitants dans
l'agglomération[1]. Elle est le
centre économique, politique et
universitaire de la Russie, regrou-
pant 8,9 % de la population du
pays.

Moscou a joué un grand rôle dans
l'histoire de la Russie : elle a été la
capitale du Grand-duché de
Moscou, puis de l'Empire russe
avant que Pierre le Grand ne
transfère la capitale dans la nou-
velle ville de Saint-Pétersbourg
puis est redevenue capitale en
1918 de la jeune république socia-
liste soviétique russe puis de
l'Union des républiques socialistes
soviétiques. Moscou est également
connue pour son patrimoine archi-
tectural : le Kremlin avec ses palais
et églises, la cathédrale Saint-
Basile sur la place Rouge, la cathé-
drale du Christ Sauveur ainsi que
les Sept Sœurs staliniennes. Le
monastère Danilov à Moscou est
aussi le siège du patriarche de l'é-
glise orthodoxe russe. Le noyau
historique de la ville se situe sur la
colline qui domine la rive gauche
de la Moskova, à l'endroit où se
trouvent aujourd'hui le Kremlin et la
place Rouge.

Moscou a été longtemps appelée
par le peuple russe la « Mère »
(Matouchka Moskva).

La ville est le siège de nombreuses
institutions universitaires et cultu-
relles de la Fédération. Moscou a
organisé les jeux Olympiques d'été
de 1980.

Moscou a une place importante
dans l'économie russe : elle produit
25% du PIB de la Fédération.
Après sept décennies de commu-
nisme, Moscou s'est transformée
en « Géante capitaliste »[2] et s'im-
pose dans l'économie européenne
et mondiale. La construction du
Centre de commerce international
de Moscou (CCIM), appelé aussi «
Moskva-City » est le symbole de
cette transformation. Mais cette
mutation ne s'est pas faite sans
poser de problèmes. Les écarts
socio-économiques sont devenus
considérables : une part de la
population s'est fortement enrichie
tandis que l'augmentation du coût
de la vie a aggravé les conditions
de vie des plus modestes.

Histoire

Moscou est mentionnée la premiè-
re fois en 1147, sous le nom de
Moskov, comme lieu de rencontre
des princes Iouri Dolgorouki de
Vladimir et Sviatoslav Olgovitch de
Novgorod-Severski[3]. Le cœur de
la ville se situe au confluent de
deux fleuves, la Moskova et la
Neglinnaïa. Il est tout d'abord
protégé d'une simple muraille en
bois au XIIe siècle[4]. La superficie
totale de la ville ne dépasse pas les
5 hectares aux XIe et XIIe siècles.
C'est une petite ville.

Au XIIIe siècle, Moscou devient le
bien patrimonial des fils cadets de
la dynastie des princes de
Souzdal. On y trouve des palais
princiers et trois églises en bois
dont la plus ancienne, Saint-Jean-
Baptiste, s'élevait sur l'emplace-

ment d'un temple païen. Cette ville
primitive fut détruite en 1238 par
les Tatars du khan Batu. Elle est
reconstruite au XIVe siècle siècle
et, sous la conduite de ses princes
descendant de Daniel
Alexandrovitch (1272-1303), fils
d'Alexandre Nevski, elle s'affirme
comme capitale de l'État russe.

Au XIVe siècle, Iouri III Moskovski
disputait avec Michel III le Saint
Vladimirski prince de Tver le trône
de la principauté de Vladimir-
Souzdal (dont la capitale était la
ville de Vladimir). Ivan Ier, frère de
Iouri, l'emporta et devint le seul col-
lecteur de taxes pour les suzerains
Mongols de la Horde d'Or. Ce ser-
vice permit d'obtenir des conces-
sions notamment de transmettre le
contrôle de la principauté à l'aîné et
non de la diviser entre tous les
enfants.

Mais, lorsque la croissance de
l'empire lituanien commença à
menacer toute la Russie, le Khan

renforça Moscou, notamment en
en faisant le siège de l'église ortho-
doxe, lui permettant de devenir la
ville la plus importante de Russie. Il
est généralement admis qu'Ivan III
libéra finalement la ville du contrô-
le mongol en 1480, l'élevant au
rang de capitale d'un empire qui
finira par englober toute la Russie,

y compris la Sibérie et bien
d'autres territoires.

La tyrannie des tsars suivants,
comme Ivan le Terrible, mena à un
affaiblissement de l'État, même
lorsque l'empire s'étendait. En
1571, les Tatars de Crimée de
l'Empire ottoman saisirent et brûlè-
rent la ville. Entre 1610 et 1612,
des troupes polonaises occupèrent
Moscou comme la Pologne tentait
sans succès d'installer un
monarque sur le trône ou de
constituer une union entre les États
slaves. Cependant l'armée polonai-
se n'était que partiellement soute-
nue par l'aristocratie et son équiva-
lent russe mené par le prince
Pojarski obtint l'élection de Michel
Romanov.

Moscou cessa d'être la capitale de
la Russie quand en 1703 Pierre le
Grand fit construire Saint-
Pétersbourg sur la côte de la
Baltique.

Le 14 septembre 1812, quand
Napoléon envahit Moscou à la tête
d'une partie de la Grande armée
(moins de 100 000 hommes sur
400 000), la ville est incendiée par
le gouverneur Rostoptchine. Le
Tsar Alexandre refuse toute négo-
ciation, Napoléon quitte Moscou le
19 octobre. À partir de novembre,
la neige tombe, la température
chute brutalement et la retraite des
troupes françaises se transforme
en déroute.

Après le succès de la Révolution
russe en 1917, le gouvernement
soviétique en fit la capitale de la
République socialiste fédérative
soviétique de Russie le 12 mars
1918 et capitale de l'URSS le 30
décembre 1922[5].

Quand l'Allemagne envahit la
Russie au cours de l'opération
Barbarossa (le 22 juin 1941),
l'armée Centre de la Wehrmacht
avait Moscou comme objectif et
parvint jusqu'à 60 km de la ville
avant de devoir reculer.

Le 19 août 1991, durant le putsch
de Moscou une insurrection incen-
die le gigantesque parlement de
l'Union soviétique. L'URSS implose
et par conséquent cet événement
met fin aux fonctions de Mikhaïl
Gorbatchev, son dernier président.

Durant la vague d'attentats en
Russie en 1999, en septembre,
deux immeubles d'habitations
furent détruits entraînant la mort de
plus de 200 personnes .

REPERES
Pays  : Russie 
Maire : Iouri Loujkov 
Fondation : 1147 

Population : 14 744 150 hab. 
(2008) 

Densité : 13 639 hab./km2 
Nom des habitants :  Moscovites 
Superficie : 1 081 km2 
Cours d'eau : Moskova 
Fuseau horaire : UTC+3 

(heure d'été : +4)  
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